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uuidable, Seule daàâ toute la fil . la..-
13-oll Jtili Gï#;o lie.dtýfendit courale se:e
nélit, liï.,qblonnéin. lit nienie couvre

atiur.
Ainsi N. ueorge bloore avait il gardé

Ille rancune corsée contre 1 a-bégue*ilerie.
lypocrite de &es --compatriotes, . et fi s'en

ee eligé e la belle manière.;

Frank Labellco: le pofitire le plus habile qui ait jamais
pré.idé les cérémonies dans les temples de Baochus,
Frank Labilre-,I'Iiomme qui rédige le mieux ni "éocktail,
ou un 'l mixed dr*zik ".et qui n'est-fait. une gmýde répu-
talion au Si. fameïde Trois-Rivières et au giand Vatel
de Montréal, est..atijourd'itui au comptoir du Mncr
restaurant Dulierrouzel . Io. '1639 iui NètriDýiie, cà
ilinviteauamisàvenirdé tcr les, vins les plus rare>
ýàdaàt les chaleurs'dé i -étr'

POUR RIRE

Qu'est-ce qui ressemble le
plus à Uri clou-?

-C'est celu.1 qui souscrits
un e compagnie par ýacti(?ns
parcé vu'il se laisse àýUy- fit,

-Mon oýc!e, je sens ma vo- -

,catiori : je ne -veux* Plus ètre
-avocat, je veux étudier la mu-*
siquie.

-Soit! -mais ne -viens: pft-

mais jouer dans ma cour

-Un ivrogne s'affaisse de-
vant ia hôtâtiq.tiedý.uà opticien.

,uàoraètre qut fie;trou,*v'e â.1 a)1(ý-
ývaÙ ure:

Cher Bourru,

je voue ativoi mon hardoi8e avec des imm'ages pour mètre sur le BO .URRU. Ca représente mes 4 seurs avec leur kava-
liera. Je suis agé de 6 ans etje m" pel Guguste. Mes 4 seurs me fond bocoup soufrir, Bile ne peuve plu m'anduré dans la mé-
son. L'image représente Clara 1111,p la biblothêé-avec son kavalier. Dan le sallon ma sSur Roee chante avec un mosieu qui est
tenor et m'.embête. Dans la Bal à mangé m% »-ir Victoria en taite à taite avec un "dade" du Bivert liffle, Dan les caliè vous
voyez un vieux garçon à la tête mité qui s'amuse avec ma ESur Delima. Le soleil mes 4 seurs mi chasse toute de ces oparte-
ment. Envoi moi ton jurnal sur la.

Gu,.àste.

BOURRADES FT GRIMACE-S.

Pendant la
étlà rudement

épjrg,%xée',par learivages dé.la petltAý
....drole4
emportés par le -fléau. autre jour, un
ami intime de la"famille Toit un crêpý
blanc l;ý -porte. -

Il Bonne et un,-enfant de -.six ..ou mpt
ans ouvre la porte.

-Tpu' papý.-"t i1ý àJ& maison
est soiýti.,Pgur

ýqç,9ýle . . . . ,quoi
70ulez.-,vouslevoir, ?

-jeyoudrais a oir.l'heure'à laq,491le
aura lien demain Yen.terrement dg ta
petite sSur.

-Vous n'avei pas besoin de le voir.
Papa noue oàtorréýý'tôujours à quatre

.heure.s,..dans

Les membres du ý Club, Strg,4kert »
moignent e hautemeât leur . mécontente~
meJaâ bèer'4ýiié, rd,.-'Du*b"ùé'iu'i à
que concours de tir aux offre
comme prýix des médailles qui. ne ao&
,à,.iutrà cliose a' .qu .e 'dis '. b 6utoàs'dè culot-

paideýiueléi'êteil-
J -e ýécôtnpéâséo.. âüuiýue au iieu.

de présenter des. boutons di 'brèèeilC«'B*!l
aux- oonourrentai -heureux- M. Dubuc%
devait leur dohner " boutons.' de uli-!
foýiibo'n.ý ý:,eÙu dès - mem"b'ièq' iiiilinats i
du Club ne s'étaïf pas rebiffé --le liffltai.;
re -était -pour-leurý présenter de-boutonë'ý

LA LIBnA=TE Di '13ACCÉMS. (;'.est drôle. Dire qùcýc'est
M., A., 0. gauthier a ouvert au No. 96 tue BL La. l'alcool-qùi le fait .ýmarche'r,-

rent pourie publictie MonirMunegmde librairie
dont le «Wl e- le 'lesýqùvragèe.les plus eu Ul
V e da S loTanaV, =vres de De Kuy
Mules Robin, Heunessy, MoIson, Walker, cinharit
etc. etc Lecture de la Bible:Ctist dans cette libritirie que l'on verra ces ouvrages
livr& au publie dans le plus grand ïomiat,.sïias*ccïuý --Et-là femmemientaires, ni annotations. ýdé Loth s'é-

Le lieteur sera toujours lier de trouver dans la biblio çhque de A. 0. Giuthier, lu 'auvnges, onipuaur- angé
erte justlu'à minuit et lei

La bibliothèque est ouv mis q (1 ne statue --de-sel M.
amieumytrouvérènt toujours des employé! ad el
leur passeïoht tous les plus beaux oirrrages qu'i a &site! f4it- -Charliej.. p'ýu -tout à des prix très modérés..

ja"s la sciencil n'a éte mise avec plus d'avantage à quoi Îétait*-ýelle reïouËàéèla = des amateurs économique&
suIl volume chez'Gauthi.ir ô* a la même quantité -James téÉond:de lecture que dans trois toutes chez d'autros Vibraires.

-Parce, qu'une autre: femnie,
es: yeriaiý de

Quel ut'l'&U'teur du fameux rtibl paseer --avec uù ' ;èfià-..
de la Fall Goýetté 1. On. assure. peau neuf.'
dit le Fiqqr.ôt que o'estý M. George
Moore, poète. et, romancier .&Dglais. Bohèmes.

comme poète, :ajputqu le Figaro,, son. Jý'aidit au créancier qué tu
-talentest incontýëàté'en Auýiàerre,_ où quejamais-je-ne- le-- -paie- 

r. , saisý
rai jamais de ma. Vl*e.:I,* ýiùàiëi.

bumei comme rcminoierj illmarèwe.,Bw ýb est-(le 'pas, qu; on se: sentra es. e a Wà,Ëdino'nd-de-Goý-> Plus.ý 1 . -fort.., et.: meilleur,;.. quand.l'ami intime M,.* É*àiiie on a au,.prendre.-,,.x eý ré gýÎp- . .- . _ ri sol il,Zola:eàt, d-ý- reste, l'auteur do la pÎ4faceý -;,viril
dit nouveau*ro an iéiiietë' 0 M. Geo ýj1
Moore : la Rwzme di& Cabotin.

Lorsque I'separition au pr" ent roý, -ne, jolie: açoni.*'àe.
1ý«.r .1 el l,-k Ion est.toýýhý,'e-MMau de M * MSro: -À-moint lolle:: qu d

'nu _ w ". *ý -
.amxntmoderne)i. os;-fint ..tollé 44*,t.t,.e jour,ý riïc'6-âtiù-t'

-mors, pourquoi ça ne tue-t-il pas
les bébés ?

-Est-ce qu'il tombent dans un-3 cou"
verts, papa

-Oui, C'est justement cela fini lei em-
pêthe alâtre tués.

-Qui est-ce qui. tient la o»verte?
-ce sont les vauvages par. le.b as-'lis Toien.ViýÎnier ýn, èýiant lorsqu'il est

bie,4 ilant 'èâ-"f,àir, et* ils ét'endé*üt leurs
couv e rt es potirle rec .évo, ir

-m-'Et ils attrippent.

-Et-ils le trouvent f

"Àioïi ë âm' 'Mont le docteur le tro uve-
t-il ai les sauva-gýè@ qui tiennent la: Co u_
verteTonf

-,Oli4ll,-tioné' l': tu me &tigues.
-Pýpa,- est-ce que tous les menteurs

,wont'en-iùferý?
-Certainement il a y vont.
-Où est papa ?,
-cleit sous la,.týéfre, bien bas.
-Papa, commen ' t « vàt-tu ý te rendre il

11 Y.eÙýïlors-;W grand, table au-' final
coniiei&ïÉ on * üÎ*ý a-v-oo,.at, ù'Q' ý;ýet:

UNtPA07ý.."EFAUX.
Il ut un ithi qu dit ýÎë le ride= est l'ennemi

'a pibien.
Oire'r qu k.n(ât handtailleur in. ri;

rue. t; Laurent, donne
il n comaè a à."s tAntpar sa cvpt ar"ttquo.

ue 1 ýrJj4fij6" (7, l-ý *: eà . - l
'flýemkU -co«ý de - pit ,

au' _nýdVýmô ,sles , ý ç4ýpn
'ti's il PaiK* dfWef Ifoi;- W ýislter son,
ýétablLu.emut au NO- 3«'Rut Si. L-aur3at.T

1' L;J lbourru eap;ère, qué M ý -, Dabue va
chailgèr Bon 8ý8të me deýidýompe>UÜ8' sinon

les tireurs deviendront AUX con-,
coure.


